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En la mer de Nos Cœurs, l’homme trouve refuge,
seulement s’il se laisse guider au gré de Mon Esprit.

[LE SEIGNEUR] Le petit homme doit apprendre à marcher dans l’aridité de
la Terre. Le chemin aride mène à la source, la source à la rivière, la ri-
vière au fleuve et le fleuve à la mer.
En la mer de Nos Cœurs, l’homme trouve refuge, seulement s’il se laisse
guider au gré de Mon Esprit. Ne puis-Je un instant lâcher la main de
l’enfant et voir quels sont ses pas lorsque dans la solitude il se sent ?
Pose ton assise en Mon Cœur à chaque instant de ta vie. Vis en Moi et
avec Moi toujours, et la prairie de ton cœur sera verdoyante. Je suis en
l’homme, J’habite en l’homme, Je demeure en l’homme et, en l’homme
qui M’accueille, Je pose Mon pas. Marche dans la cadence de Mes pas,
le cœur au sceau du Ciel et tu marcheras droit dans la ténèbre. N’écoute
pas les appels sourds, le Vent de Dieu porte la Lumière. Si la Lumière
dans ton cœur n’est pas, vois alors la présence du Malin qui vient pour
chagriner l’homme et le mener loin de Mon Cœur. L’homme, enfant, est
seul. Marche avec ton Dieu et tu ne seras pas seul. Dans le silence du
cœur, la Lumière se lève, le cœur dans le Cœur marche dans la voie. La
paix en le cœur, c’est en Ma Présence que tout homme la trouve. Sur
Mon chemin de vie, l’homme s’épanouit. Je suis le Chemin, la Vérité et
la Vie, Je suis Celui qui porte vie et flamme d’amour.

Marche dans le silence, le cœur en la paix de ton Seigneur. Dans l’aban-
don pose tes ailes et tu voleras au Vent de Mon Cœur. Ne suis-Je pas le
Bateau ivre pour tout homme, qui lui porte la Lumière ?
Les Cieux, enfants, en vos cœurs viennent poser demeure pour vous
montrer à suivre la voie, celle du silence qui mène à la contemplation,
au devoir d’assistance, au silence, à l’abandon total à Ma Divine Volon-
té. Ma Volonté seule est source vive et feu brûlant. Ma Volonté en le
cœur de l’homme est cascade d’eau vive qui lui porte la purification et
désaltère son âme de Mon Fleuve de vie. 
Épouse le silence, comme le silence épouse la courbe du cœur, et toutes
les courbes se rejoindront en une seule force qui est celle de l’amour.
Dans le silence des nuits, dans le silence des jours, le grain du silence
porte l’Eau vive du Salut.
Les aiguilles de l’horloge s’arrêtent au temps de la fin, les aiguilles du
cœur s’envolent à l’appel entendu, et l’ange porte la Lumière à l’homme
dans le silence qui, sur les pas de l’horloge, égraine la fuite du temps,
un seul temps, un unique temps sur la partition qui n’a pas de temps,
puisqu’elle est Éternité en la voie du Père. La portée sur la partition est
la douceur du temps qui sur la ligne pose son temps dans l’Éternité.
Le silence, enfant, a même pouvoir, même force, même infini dans l’infi-
ni du non-temps. C’est en posant tes pas dans l’infini du temps que tu
goûteras en continu à la Source vive de Mon Cœur, qui n’a ni commen-
cement ni fin mais qui est Éternité, tout comme l’Éternité est le temps
de l’Esprit qui est non-temps mais infini. L’homme court, l’homme s’af-
fole, mais le temps-Éternité est identique. Seul en la Source vive de Ma
Présence, tout homme trouve le Salut qui est Éternité. 



Ne cherche pas à être mais sois ! Dans l’instant présent toujours le so-
leil brille, il ne peut avoir de déclin. La Source vive est en le cœur de
l’homme. Je suis et la Source et l’Eau vives, et Je suis Celui qui tend la
coupe à l’homme pour l’abreuver. Je suis et le Pain et le Vin, le Calice
du silence. Je viens porter la paix à tout homme qui Me suit. Moi seul
suis le chemin, le Chemin de vie.


